
les faisaient couler. Il prit les di
vants, rendu plus cruel par les ri
mords.

-,Si vous êtes venue pour l'argenti
maman, je n'Y peux rien. Je n'en E~
pas et je ne veux pas-vousk enter
dez? Je ne veux pas ennuyer de cel
Mme de Gvrencore moins toum
mon(te4r ma femmne qui, dJan s son étai
doit être extreent méýnagée.

-Mn ieu ! Et alors?
Alos. .uovoulez-vous que j:

fasse?... aiszvendre, Aussi bien
je suis fâché de v-ous savoir Sî loin
toute seulle. do verrai il vous logei

prè dici. Vousý vivroz Pi, famille
vous n secrez p)as malheureuse.
-Vendre lat maison... la chère vieil

le maison... Oh ! Georges ! oh
Georges.

Elle éisatdoucement à traveu
se', larmes.

'Julie enitra. Comme ell1e avait iii-
tepllY. Ravineal à Saint-Jean

du-Plonit-Itthier* elleý iterpe-lla7Nesýý

-Venidre !Laisser Jeter mladaime il
1a ru ' Vou ent auriez le ceuir ?.,,

Cetduit vrai ce( qUon dlit àt l'offi-
ce.., c'e ist donc výrai quevosnte
plus ce ue v11w éiez.., unbrv

mosiu? Ah1! je nl( vou[lais pas Ile
crir;mais pour lqe vosparliez

dfaire, u11w u' prile de comi-
me]1tte ce arlgedverela miai-

on rvtepr est Mort, faut
qul'onf vouls aiit Jolimenlt eh1anjzéo dans
ce Paris de mnalheuri et qu,,vou
nl'ayez pluý nli coeur., ni âme

Ell éevitla vo(ix. eogscomn-
mnanda rdmn

-Tais-toi
Mais il était trop tard. Quelqu'uni

de la chambre voisine av-ait entendu
et, sans" réfléchllir-, suivant son impul-
sion,. Camille entra.

-Je' Vous. deman.nde pardoni, madal-
me, deié,te insi chez vous- et dle
me mnierI(t à ce triste débýat.Gore
comprend jetpenso, ce q-ui m'eni don-
ne un peu le (Jroit... Ne pleurez pas,
madame... nl( vous désolez pas.,. Je
savais vo)tre chèýre matéisoni menacéeet
CrOyai avoir doinlé à Georges l e
mno 'en de lanrsevr C'ét4ait, pa-
rait-<il, insuflfisartnt.

-Qmik,écoutez-muoi : je n'ai
pas. pi>..

Elle le regarda, si mérsne que
la en er.-vli 001À.iýsience, se sent-
tit plu~s luiiil et plu- dése-spérée.

LE JOUR~NAL DE FRANÇOISE

~---Voulez-vous dlire que vous n'ave,
>- pas envoyé à Saint-Jean-du-Pont.

Rloutier l'argent que je vous ai re
U, mis?
Li -Pas encore.. je n'ai pas pu... le
L- vous expliquerai...
a -Oh

Il y eut un lourd silence. Mme Nes-
syer ne( pleurait plus; son regard in-
terrogeai t Ile visaLe crispé do Geor-
ges. Que dit-on ' " Il a reçu de l'ar-

y gent pour désintéýresser Ravuneoaut et
,ne l'a pas envoyé ?- .Est-ce possible!
* Jiluhi, les mnains. jointcs, soupirait

- Madame, (lit ienfin Camille, je
n'ai aur monde que mia tante et Xear-

-celle. Je ne ne veux pa-s qu'elles
aient lat douiler('apenr ce,ç que
votre( fils, n'al pas su éviter.,Je su1is
maj eure, libre de disposer dle matf r
tulne liszmirmore ecé
ancu'r qui \-o)LS tourmrente... Cet à
moi, voilà tout, que, vous pairez les

- ene les Paie'rai pa..comment
lesý paie'rais-je ?C'est àL peine1 si je
puis vivre... Lui, s'é1tait enigagé et,

v<rn voyzilne peu'It pas dvnae
Ne~ostounnii nrteý/ plus ; don-

neCz-moi114 le nomi deý vornotalire, mna-
damle... lie nie refusez pa's... ie serai

Bon Dl)iu S s'f'cria '1Julie horsdele

nous rep)artoi. Vnz-os-nmaa
me. Noirs avons, beni fait de veniir,
Vo0u S VOoez Maintenan,1t vaut Mieux

nou en'reourerchetz nours.
Blêm, Gergesécoutait, sýentant

peser sur hui 'l rancuniie dle sa mère
et le mpi rpjsii eCmle
Il souffraitatoe n.

-Canilille, voulez meprmtred
v1ousý1 expliquer ?

-Non.
illi4ajotai, parlant trs as pair

pitié1peu Mme eser 'I'Vos eýx-
plicationsý, je ne les croiraisps.

Eot elle0 qulitta la chiambre, le coeit
g (l e dégý_oet, se_ demandant c e
qu'érouvraitMarcelle si elleP savait.

Aprs la d 'èch d notaire, Ceor-
g ,ls d'accrd avcCamille, avait af-
firmé àt la jeunie femme que l'affaire
était arrangée. Elle pourrait djonc
igrtorer touj'ours l'interventioni de Ca-
m1lleý of la mnalversatio)n comiIie patr
Georges Nsyr-( A suivre. )

L'IDÉAL

On dit que les chapeaux seroul
cet autome, du meilleur goût. C
qu'on s'y entend on f ait, d'élégano
de mode. Les mains et leurs p(
doigts so>it si habiles dans leur
vail, l'oeil si expérimenté, dans
choix des tissus et des nuiances ç4
toute harmonie dans les toilette,
qui va bien et ce qui ne vapa

seveavec une scrupuleuse mn~
quei4 nul regret ne vient assombi-i,

vértalejoie qu'on a eu -d'ache
On atttend de New-York le_ýs 1

gadsnuveautés ; c'est là qu
aîllée, lchrcher lhabile artistoe
nous1ý connaissons toute's et, qui n
a chaque fois donné, des créations

quissEnl'aittenidant on travE
f ort lem ofcin pour dames
surtout, oh!' desý mnagnifiques toi
tesý de, mr)1iéeýs, (lvrtr e 1.
position des- Nl<>des à l'd aa

lile 23 spebecourant.N

L'IlEALSalon doe Modes et
ConIf4ections, part M lles Co()1llt & 'l
bot, 4641, ru Sait-)eis prèo'-,
hroomke,) Montréal.

De nolWt4Ix ffars pour je &.t

01n vient de comnpléter aux n-miesÀ du ciré
Tronc, zi pointe StGtns inq 110,Ne
e'lars dle piisagcrs constrinit. 'ar. les
niers modèles e-t typsd et opgi
tdnieur de ces charg e"t p'tr*r e
1kttrém oiu orý, l'intérieur estý fini un acajou ~
L,,êes sont faits d'p~slet; derniers nut

les ~ ~ (1 etrcuvrs e pilches vertes. 0Sujxe
prrnslogeronit aisémient dans je cia

dans le courpartimnent à fumier, dans lequel
Mit ég(eS sonTt, recouverts en cuir, 12 perFoni
trouverontj0pace. Une hant e de tapis Wil

reovele centre du1 char. Supt becs deý
son)It ins'talès da"s le charl pourl'écarer.

Ces chiars ont tousm des appareils d1, chaunf
li vapeur, d'un Hservioe !e signa' et dle freiri
air'. lis onit un vtéve.stibuile avec plajte fol
e è acier et wont niontés- sur de trocs A cix roi
l'a loiwaeur de ces chars etî~7

Iv Grand Týonc est en v4)ie d'avoir f
parrcours. Ce-s charts frnt le se
Moiitrt'al et Ciào


